
Merci de ces jours, ô souverain Sei-

gneur, difïusion suprême de charité

et de sympathie ! Merci pour le bon-

heur qu'ils apportent à notre terre

et à notre exil ! Que nos bénédictions

montent vers vous, Seigneur, comme
nos cœurs sentent le besoin que les

vôtres nous arrivent.

Ecoutez-nous, divin Seigneur, Père

bon, providence généreuse, écoutez ô

vous qui nous avez appris à uénir et

à aimer ! Ecoutez cette assemblée de

frères qui, sans être aussi nombreuse
qu'elle le désire, vous conjure de

voir en elle l'expression vivante de

toutes les actions de grâces qui vous

sont dues par notre fraternité uni-

verselle ! Nous vous supplions, par

la commune foi qui nous rassemble,

de répandre votre onction consola-

trice sur tous nos pauvres frères qui

souffrent des peines si amères du
coeur, des inquiétudes si fatiguantes

de l'esprit, des maux si aigus du
corps. Couvrez tous les abîmes du
désespoir, arrêtez la main de tous les


